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« Nous souhaitons être de meilleurs alliés pour les personnes noires, autochtones, et pour quiconque s'identifie comme personne de couleur », 
souligne Véronique Bazinet, qui a pris part au mouvement. (Crédit photo : Pierre-Emmanuel Chaillon) 


Denis Lord 


Le Conseil des langues officielles 
ne s’est pas réun1 depuis février 2019 et 
doit attendre la nomination de plusieurs 
nouveaux membres par la commissaire 
des Territoires du Nord-Ouest avant de 
reprendre ses activités. 

L'existence du Conseil des langues offi- 
cielles, comme du Conseil derevitalisation 
des langues autochtones, est précisée dans 
la Loi sur les langues officielles des TNO. 

Au moment d'écrire ces lignes, le 
Conseil des langues ne comprenait que 
cinq membres, selon une liste fournie par 
le ministère de l'Éducation, de la Culture 
et de la Formation, un membre de moins 
que le quorum nécessaire pour tenir une 
rencontre. Il manque en outre la moitié des 
membres suppléants. 

«Il y a eu une lettre d’appel du ministre 
responsable des langues officielles [R. J. 
Simpson] à la mi-décembre pour trouver 
denouveaux membres dans les communau- 
tés », explique la directrice du Secrétariat 
de l’éducation et des langues autochtones, 


Élections 2019 
Les TNO au cœur 
de l'évolution 
numérique 
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Langues officielles 


Congé forcé au Conseil des langues 


L'Assemblée législative est invitée à étendre le mandat des membres du Conseil des langues officielles. 


Angela James, dont un des rôles est de 
fournir un soutien administratif aux deux 
conseils. 

« Nous voulions des réponses pour la 
fin janvier. [...| C'était presque terminé en 
mars 2020, mais nous avons été arrêtés par 
la crise dela COVID-19.[...| Nous n'avions 
pas tous les contacts, les numéros de télé- 
phone à la maison, l’accès à Internet était 
intermittent. [...| Une large portion de ces 
nominations estaujourd’huiterminée, nous 
attendons simplement le processus final. » 

« J'espère que les membres seront 
désignés par la commissaire Margaret 
Thom à la mi-juin ou à la fin juin. » 


Ordre du jour 

Le premier point à l’ordre du jour du 
Conseil sera de rencontrer le ministre 
Simpson. Les membres devraient ensuite 
s’atteler à la révision statutaire de la Loi 
sur les langues officielles et à l'examen de 
l'Accord pluriannuel de coopération Cana- 
da-TNOrelatifaux langues autochtones. Ils 
resteront à l’affut d'éventuelles avancées 
dans les dossiers de la loi fédérale sur les 


langues autochtones et de la nomination 
d’un commissaire fédéral aux langues 
autochtones. 

Le Conseil tient habituellement deux 
réunions par an, la première en février, mois 
des langues autochtones. Il n’y en a cepen- 
dant pas eu en 2020. Une téléconférence 
s’est tenue le 4 décembre 2019 avec quatre 
membres, dont l’ex-présidente Tammy 
Steniwand (tlicho) et l’ex-vice-président 
Vance Sanderson (cri). 








Fusion et extension 

Enavri12015, durant la 16° législature, en 
présence de l’ancien ministre responsable 
des langues officielles des TNO, Jackson 
Lafferty, une assemblée de représentants 
des groupes linguistiques avait déjà votéune 
fusion des deux conseils linguistiques. En 
2017, cetterecommandationavaità nouveau 
été adoptée par l’ensemble des membres du 
Conseil des langues officielles. 

Malgré des rencontres entre ceux- 
ci, cette fusion n’a Jamais été effective 
puisqu'elle nécessite une modification à la 
Loi sur les langues officielles, qui se fait 

















dans un cadre derévision quinquennale par 
l’Assemblée législative. Ni la 17 m1 la 18° 
Assemblée n’ont apporté les modifications 
approuvées par l’ensemble des communau- 
tés linguistiques. 

Cette révision n’a pas eu lieu en 2017, 
mais elle devrait être faite durant la 19e 
Assemblée, croit Mme James. 

« Tout le monde sait que ça sera amal- 
gamé, nous attendons simplement que le 
processus juridique se fasse », note-t-elle. 

Mme James affirme que les Autochtones 
veulent vraiment que les francophones 
fassent partie du comité issu de la fusion. 

« Nous avons appris les uns avec Îles 
autres, note-t-elle. [...] Quand les deux 
conseils se rencontrent, la direction du 
Secrétariataux affaires francophones vient 
toujours faire une mise à jour. Il y a toujours 
un bon échange d'idées et d'histoires. » 

Autre changement majeur souhaité : 
une extension du mandat des membres, 
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Correction : Anne-Dominique Roy 
Maquette : Patrick Bazinet 


Une place à prendre Journalistes : Cécile Antoine-Meyzonnade, 


Thomas Ethier, Batiste Foisy 


Le Conseil des langues officielles qui Nicolas Servel 


estcensé représenter les onze langues offi- 
cielles des Territoires du Nord-Ouest est à 
moitié vide en ce moment. La COVID-19 
a le dos large, elle serait responsable du 
délai de la nomination des nouveaux 
membres dont les postes sont vacants 
depuis un an. 

Les lettres d’appel sont envoyées ; 
chacune des onze communautés linguis- SE 
tiques (s1 leur poste est vacant) présente 
la personne choisie, la commissaire des 
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mandation du ministre. 

Le rôle du Conseil des langues off- 
cielles est de conseiller et de formuler des 
recommandations au ministre de l’Édu- 
cation, de la Culture et de la Formation. 
Même s1 les conseillères et conseillers 
ne se réunissent qu’une à deux fois par 
année, 11 reste que leurs travaux peuvent 
influencer les dossiers des langues off- 
cielles. Bien sûr, le travail est de longue 
haleine comme le démontre la volonté 
de fusion de ce conseil avec le conseil de 
revitalisation des langues autochtones qui 
traine depuis 2015, mais 1l demeure que le 
conseil est à portée de main du ministre. 

Au sein de la francophonie, la seule 
personne qui à une place assurée au 
tour de la table conseillant le ministre 































8 minutes 46 secondes 
de silence pour 
George Floyd 


81 secondes 


responsable des langues officielles, n’est de silence 
pas une personne élue. S’il y a une place pour Justin 
à prendre, c’est bien elle, et elle devrait Trudeau 


être élue lors de l’Assemblée générale de 
la Fédération franco-ténoise alors que sont 
élus les autres représentants nationaux de 
la communauté. 

Le siège au Conseil des langues est, 
avec le poste de président de la Fédération 
franco-ténoise, le seul accès direct de la 
francophonie ténoise au gouvernement 
territorial. Non seulement ce poste 
devrait-1Inécessairement être pourvu par 
le suffrage des francophones, mais, si cha- 
cun des sièges du conseil était occupé par 
un représentant élu par sa communauté 
linguistique, la crédibilité et l’influence 
du Conseil n’en seraient na 
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pour éradiquer 
le racisme systémique? 
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Finalement 


Finalement, après l’éternité, 

nous pouvons sortir, c’est l’êté. 

Il fait chaud, il fait soleil, 

les nuages quittent, quel phénomène ! 


Finalement, quelle liberté, 
les oiseaux commencent à chanter 
le lac limpide, frigorifié, 
dans lequel on va sauter. 


Finalement, quelle majesté, 

la lumière, la clarté! 

S’amuser dehors, avec ses amis, 
sans les étoiles, la nuit. 


Finalement, quelle beauté, 
la jolie saison enchantée, 

et pour la première fois, des fleurs ; 
quelle harmonie, quelle splendeur ! 
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Point de contrôle rétabli à Fort Smith 

À compter du 5 juin, le point de contrôle 
est rétabli à Fort Smith, à la frontière entre les 
Territoires du Nord-Ouest et l’Alberta. Des 
administrateurs de la santé publique seront sur 
place pour contrôler les personnes qui entrent 
aux TNO par cet endroit. 

Les déplacements entre Smith’s Landing, Fort 
Fitzgerald, Pine Lake et Fort Smith peuventencore 
se faire librement, pourvu que les personnes qui 
se rendent à Fort Smith n’aient pas visité de col- 
lectivité à l'extérieur de cette région immédiate du 
nord de l’Alberta au cours des 14 derniers jours. 


Enquête sur les dépenses de consommation 

Le gouvernement territorial souhaite connaitre 
les répercussions de la COVID-19 sur la popula- 
tion. Il a donc lancé une enquête sur les dépenses 
de consommation afin de juger de la santé de l’éco- 
nomie et, ainsi, pouvoir «réagir aux répercussions 
de la crise sur les résidents ». Le questionnaire, 
constitué de 35 points, est accessible depuis le 
site Internet du GTNO jusqu’au 19 juin. 


Célébrer le Canada à la maison 

À l’occasion de la fête du Canada, le 1° juillet, le 
Club Rotary de Yellowknife propose des activités 
afin de célébrer cette journée en dépit des mesures 
sanitaires liées à la pandémie. Dès le 18 juin, cha- 
cun est invité à s’habiller ou à décorer sa maison, 
à prendre des photos et à écrire une description 
sur la manière de célébrer cet évènement. Toutes 
les personnes participantes participeront à un 
tirage au sort le 2 juillet afin de gagner des prix, 
comme des barbecues et des cartes-cadeaux. Plus 
de détails sur la page Facebook de l'évènement. 


Cours de musique pour 0 à 6 ans 

Avec l’appui financier de Patrimoine canadien, 
PAssociation francoculturelle de Yellowknife 
(AFCY) et Canadian Parents for French NWT 
s’associent avec « Music Interchange — Échange 
musical » pour offrir à la communauté deux 
séries interactives de musique et de mouvement. 
Les cours s’adressent aux familles ayant un ou 
plusieurs enfants de 0 à 6 ans, et seront offerts 
en français par vidéoconférence sur une plate- 
forme vidéo. Ils auront lieu les mercredis de 10 
à 10 h 30 au cours des quatre semaines de juin 
et celles de juillet. Pour en savoir plus, ou pour 
s'inscrire, veuillez communiquer avec Mary à 
musicinterchange@outlook.com. Vous recevrez 
ainsi les documents et le lien pour vous joindre 
à l’activité chaque semaine. 


Yoga en plein air 

Les mercredis 17 et24 juin, de 17h30à 18h45, 
des séances de Power Yoga sont organisées dans 
le parc de Somba Ke à Yellowknife. Débutants ou 
experts, tous les niveaux sont acceptés. Il est pos- 
sible de réserver une place (brie.okeefe(gmail. 
com), mais 1l est également possible de se rendre 
directement sur place et de régler en espèces. Le 
prix du cours est fixé à 15 $, remboursable si la 
pluie s'invite au rendez-vous. 


#LanguesOffcielles 


Suite de la une 





actuellement de deux ans. 

«Ils veulent des mandats plus longs, 
précise Mme James, parce que les choses 
commencent à se mettre en place et tout 
d’un coup, c’est fini. J’aimerais que ça 
soit quatre ou cinq ans. » 


Transformations 
Pour le président de l’Association 
franco-culturelle de Yellowknife, 
Jacques-Benoît Roberge, la révision de 


Thomas Ethier 


De 2015 à 2019, le taux de participa- 
tion aux élections territoriales a bondi 
de 10 %, quoiqu'il demeure modeste. 
En octobre dernier, à peine plus d’un 
Ténois sur deux s’est prévalu de son 
droit de vote. Cette hausse est en partie 
attribuable à une mobilisation élevée, à 
la mobilisation élevée des jeunes de 18 
à 35 ans, dont le taux de participation 
s’est accru de 11 %. Pour la directrice 
générale des élections, Nicole Latour, ces 
chiffres représentent le résultat concret 
d'initiatives novatrices dont pourraient 
rapidement inspirer d’autres provinces 
canadiennes. 

« Ce fut une excellente élection », 
s’enthousiasme Mme Latour, qui a 
déposé le 28 mai son Rapportannuel sur 
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la Loisur les langues officielles pourrait 
être l’occasion deréévaluer la pertinence 
du Conseil des langues officielles. 

«Ça n’a pas peut-être plus son utilité 
originelle, spécule-t-1l. Abolissons-le 
ou remplaçons-le par quelque chose de 
plus à jour. » 

Interrogé sur la pertinence que les 
membres du Conseil soient élus plu- 
tôt que nommés par des organismes, 
M. Roberge trouve l’option valable tout 
en soulignant la complexité. 

Non seulement ce changement 
devrait être adopté, mais 1l faudrait 
déterminer qui aurait le droit de voter, 


les membres d’un organisme ou d’une 
communauté linguistique. Il rappelle 
en outre le faible intérêt généralement 
manifesté par les citoyens pour ce type 
de poste. 


La directrice du Secrétariat 

de l'éducation et des langues 
autochtones, Angela James, 
souhaite que le Conseil des langues 
officielles soit constitué en juin. 
(Courtoisie MÉCE) 





Élections 2019 


Les TNO au cœur de l'évolution numérique 


Certains territoires et provinces canadiens pourraient s’inspirer du modèle de votes à distance 
— le premier au pays — déployé aux TNO lors des élections de 2019. 


l'administration de l'élection générale 
territoriale de 2019. 

«Ce taux de participation élevé est le 
résultat d’une campagne promotionnelle 
ciblée, dit-elle, où les jeunes se trouvent : 
sur les médias sociaux ». 

Combiné à cette présence en ligne 
concentrée principalement sur Facebook 
et Instagram, un programme de jeunes 
ambassadeurs a été mis en place au sein 
des collectivités pour assurer un contact 
optimal. 


Un terrain d'essai pour le Canada 
Or, au-delà de ce résultat notable, 
les élections de 2019 auront également 
permis d’implanter plusieurs outils 
numériques qui ont démontré leur effi- 
cacité. On pense notamment au système 
de formation en ligne des directeurs de 





\ Er {mr LR :/772 en. 


QU APS 
LR # £ 2 hp LS œ 
DE 












Nicole Latour, directrice générale d'Élections TNO. 
(Crédit photo : Facebook Elections TNO) 


scrutins ou encore à la plateforme d’enga- 
gement citoyen Electorhood, qui a reçu 
la distinction de l’International Centre 
for Parliamentary Studies, de Londres. 

Or, le tout aura culminé jusqu’à per- 
mettre aux Ténois d’être les premiers 
citoyens canadiens à voter en ligne, ce 
qui aura fait du territoire « un véritable 
terrain d'essai » pour tout le pays, comme 
l'indique la directrice générale. 

Bien que seulement 3,7 % des élec- 
teurs aient eu recours au bulletin de 
vote en ligne, Mme Latour anticipe un 
usage croissant du vote à distance dans 
les prochaines années, incluant le vote 
par la poste. 

Dans le contexte d’un possible retour 
en confinement, certaines provinces 
canadiennes auraient d’ailleurs pris 
contact avec elle pour s’informer de ces 
nouvelles méthodes. 

«J’ai pu donner des conseils à d’autres 
provinces qui se préparent à étudier ces 
options. Certaines d’entre elles auront 
des élections l’automne prochain, pos- 
siblement en pleine pandémie. Avec 
la COVID-I9, l’option favorisée sera 
sans doute le vote par la poste, explique 
Mme Latour. Tous ne sont pas friands du 
vote en ligne; c’est sans doute l’option 
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du vote par la poste qui sera envisagée. » 


Une voie à suivre 

Pour ce qui est des TNO, on qualifie 
l'expérience de succès. 

« Nous avons eu de bonnes interac- 
tions avec les électeurs qui ont testé le 
vote en ligne. Certains étaient hésitants, 
mais nous avons eu la preuve que le tout 
est sécuritaire, et, en fin de compte, tous 
ont pu voter, souligne Nicole Latour. 
Nous sommes les premiers à le faire au 
Canada, et nous appuyons le recours à 
cette méthode d'administration de bul- 
letin de vote en ligne pour les élections 
de 2023. » 

Comme l'explique la directrice 
générale, non seulement le petit nombre 
d’électeurs des TNO le permet-il, mais 
le profil des Ténois se prêterait particu- 
lièrement bien au vote à distance. 

« En plus d’être très présents sur 
le Web, les jeunes du Nord voyagent 
beaucoup, explique-t-elle. Les étudiants 
doivent souvent se déplacer à l’extérieur 
du territoire et ont peu de temps pour aller 
voter dans un bureau régional. L’option 
de le faire sur leur portable ou leur cel- 
lulaire leur permettra de se prévaloir de 
leur droit de vote. » 
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Sur les planches virtuelles 


L'AFCY et l'AFCHR s'unissent 
pour une Saint-Jean cadienne 





Des prestations virtuelles de Zachary Richard et de Menoncle Jason seront présentées par les associations, 


Cecile Antoine-Meyzonnade 


Les 500 kilomètres qui séparent les 
deux associations francophones leur 
empêchent souvent de présenter des 
évènements communs. Or cette année, le 
passage obligé sur le web offre à l’Asso- 
ciation franco-culturelle de Yellowknife 
(AFCY) et à l'Association franco-cultu- 
relle de Hay River (AFCHR) l’occasion 
de mettre leurs efforts en commun. 
notamment pour célébrer la journée de 
la Saint-Jean-Baptiste. 

« Cela faisait un moment que nous 
n'avions pas collaboré, et surtout pour un 
évènement commun de cette importance, 
confie Mila Benoît, agente de projets pour 
lAFCHR. C’est une très belle façon de 
lier toutes nos activités. » 

Après une année compliquée, lAFCV 
semble ainsi voir le bout du tunnel. « Les 
pires obstacles ont été dépassés, selon 
le président du conseil d'administration 
de l’'AFCY, Jacques-Benoit Roberge. 
Maintenant, les lunes sont alignées, tout 
le monde peut se retrouver en ligne. C’est 
une belle lancée, et on espère que ça va 
durer toute l’année. » 

De son côté, Pascaline Gréau., ancienne 
directrice générale de l’'AFCY et consul- 


























LA DATE LIMITE 
EST À NOS PORTES! 





en plus de spectacles des Franco-Ténois Yves Lécuyer et DJ Charlebois. 





Le musicien acadien Menoncle Jason se produira le 24 juin pour 
un concert virtuel spécialement conçu pour la Saint-Jean-Baptiste. 


(Crédit photo : 


tante pour l'association, indique que 
«avant, c'était moins facile de serejoindre, 
on s’arrangeait pour se partager les dif- 
férents artistes, mais maintenant avec 
le virtuel, c’est beaucoup plus pratique, 
beaucoup plus de possibilités s’offrent à 
nous. » 


Programme de la 
Saint-Jean-Baptiste 

Yoga, barbecues, concerts. Les acti- 
vités du 24 juin prochain se dérouleront 
majoritairement en ligne et en simultané 
entre les deux collectivités, d’une rive à 
l’autre du Grand lac des Esclaves. 

La journée débutera dès le matin avec 
une séance de yoga en plein air. 

« Si le temps n’est pas avec nous, on 
fera la séance en ligne », précise Mila 
Benoît. Ensuite, à l’heure du déjeuner, 
place à une pause musicale. Le musicien 
de Yellowknife Yves Lecuyer sera en 
direct sur les deux pages Facebook des 
associations. Dans chacune des villes, un 
emplacement sera dévoilé prochainement 
pour se réunir si on le souhaite. 

L’après-midi,unrallye photographique 
sera organisé, comprenant une série de 
défis à relever. S’en suivra un spectacle 
pour enfants en fin de journée animé par 
deux Yukonaises, Claire Ness et Brigitte 
Desjardins. 

Pour la soirée, trois artistes sont au 
programme : l’irrévérencieux Acadien 
Menoncle Jason, quise joint virtuellement 
à la fête depuis Moncton, le Franco-Té- 
nois DJ Charlebois pour un mix visuel, 
mélangeant images d'archives et musique 
électronique et, enfin, le spectacle se 
terminera sur une note cajun avec le 
célèbre auteur-compositeur-interprète 
Zachary Richard. 

















Jim Dupuis) 





« Tous les spectacles de cette journée 
sontpréenregistrésetréalisés spécialement 
pour nous », mentionne Pascaline Gréau. 

Si l’ensemble des concerts sont présen- 
tés en ligne, l’objectif est principalement 
d'encourager chacun à se retrouver avec 
des amis. « Pour être dans la norme, 
nous laissons le soin aux habitants de se 
regrouper comme ils le veulent », précise 
Mme Gréau. 

À Yellowknife, l'AFCY prévoit 
certainement de mettre un écran sur la 
Maison bleue, si le temps le permet. 


Francontagion continue 

Autre perspective commune, la 
«Francontagion ». Très actif au cours des 
derniers mois, l’organisme de Hay River 
continue de développer ce projet en ligne 
sur sa page Facebook. 

«Quand [la première vague a débuté], 
le but était de proposer des activités à 
tous les francophones, francophiles et 
francocurieux qui étaient intéressés. Le 
fait que l’AFCY se joigne à nous pour la 
seconde vague nous donne un pouvoir 
encore plus mobilisateur », explique 
Mila Benoît. 

Avec le retour des beaux jours, le 
thème de cette deuxième série a été vite 
choisi : « Combattre la Francontagion 
avec énergie ». Autrement dit, encourager 
à faire le plus d’exercices physiques pos- 
sible afin de gagner des points — appelés 
cubes-énergies. À chaque 10 minutes de 
sport enregistrées, un « cube » est dis- 
tribué. « Tous ensemble, 1l faut réussir à 
rassembler 1000 cubes-énergie d'ici la 
fin juin », met au défi l’agente. 

Ce projet se termine le 30 juin. Une 
troisième vague de Francontagion n’est 
pas en préparation pour le moment. 




















Cécile Antoine-Meyzonnade 


Northern Farm Training Institute 

Situé à Hay River, le Northern Farm 
Training Institute est littéralement une 
école fermière expérimentale. Leur ligne 
directrice : «Ensemble, nous pouvons faire 
pousser tout ce dont nous avons besoin. » 

En juin, les fermiers se sont lancé un 
défi de taille, écouler 25 000 tonnes de 
pommes de terre de semence à travers 
les TNO. 

Mais tout d’abord, d’où vient cette 
montagne de patates? Jackie Milne, 
cofondatrice de l'institut, détaille Île 
processus. « J'étais en contact avec 
l'association des producteurs de pommes 
de terre de l’Alberta, et je leur ai expli- 
qué notre dilemme dans le Nord, avec la 
fermeture des frontières et les problèmes 
d’approvisionnement [...] et elle nous a 
trouvé une ferme qui nous a offert 50 000 
livres de pommes de terre de semence. » 

Assez pour nourrir l’ensemble des 
TNO gratuitement ! 

En parallèle, une campagne de dons 
permet à chacun d’aider l’organisme qui 
s'occupe de livrer les semences sur tout le 
territoire, jusqu’à l'épuisement total des 
ressources. À ce jour, 5 300 $ de dons 
ont été récoltés. 




















Bush Order Provisions Ltd. 

Habitants de longue date à Yellowknife, 
Marie Auger et Kyle Thomas, tous deux 
amoureux de la culture des bons produits, 
ont fondé Bush Order Provisions Ltd. 

«L'idée est née du concept de combiner 
plusieurs entreprises complémentaires et 
en demande en une seule qui produira 
des produits locaux toute l’année, tout 
en offrant un espace indispensable aux 
autres petits commerces de restaura- 
tion », peut-on lire sur leur site Internet. 

Sous ce nouveau commerce de proxi- 
mité sont ainsi regroupés la « micro- 
boulangerie » de Kyle Thomas, With 
Bread (présente depuis 2013 au Marché 
fermier de Yellowknife) et les produits 
issus de la miellerie de Marie Auger. À 
ceux-ci s'ajoutent également la culture 
et la vente de différentes variétés de 
récoltes maraichères comme des salades 
ou encore, des radis. 

Pain, légumes, miel... Cette entreprise 
locale et indépendante a une vision très 
écologique de l’agriculture. 























Ferme Le Refuge 
France Benoît, de la ferme Le Refuge, 





Sécurité alimentaire 


Quatre initiatives maraichères à suivre 


Aux Territoires du Nord-Ouest, cultiver et consommer local est possible. Voici quatre projets ténois qui en font la démonstration. 
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Le lundi 8 juin, des kilos de pommes de terre de semence ont êté distribués devant l'épicerie Co-Op de Yellowknife. 


maintenant installée en ville près de Kam 
Lake et sur l’avenue 49-A, prépare de 
nouvelles cultures depuis le mois d’avril. 
Sur les deux terrains comptant près de 
550 m°, on retrouve une variété de 20 
légumes, d'herbes et de baies. 

« La production maraichère 1c1 peut 
représenter environ 25 % de son ali- 
mentation, mais 1l faut évidemment des 
compléments en protéines, explique 
France Benoît. Cependant, c’est tout à 
fait faisable de s’alimenter correctement 
[avec les aliments locaux|. » 

Avec sa petite production, Mme Be- 
noît explique que, l’année précédente, elle 
a réussi à produire assez de calories pour 
nourrir une personne pendant trois moIs. 

Toute la récolte est vendue lors des 
marchés fermiers estivaux, dont France 
Benoît a été l’une des instigatrices. Et 
cet été spécialement, des livraisons de 
paniers de légumes seront effectuées à 
vélo électrique. 




















Inuvik Community Greenhouse 

Dans la portion la plus nordique des 
TNO, la culture se fait principalement 
en serre. Depuis 1998, la Community 
Greenhouse à Inuvik est installée dans 
un ancien aréna. 

En ces temps de restrictions liées à 





Le 6 juin, c'est à Hay River, devant la bibliothèque, 
que la distribution de pommes de terre de semence a commence. 
(Courtoisie NETI) 


(Courtoisie NFTI) 


la pandémie, les cultures sont fermées 
au public et toutes les commandes se 
font entièrement par l’intermédiaire du 
site Web. Habituellement, près de 200 
personnes membres de la communauté 
viennent s’approvisionner directement 





aux serres. 
« Pour le moment, nous sommes 
une équipe réduite et nous travaillons à 
cultiver environ 1 600 m° de terrain », 
explique la directrice générale de la 
communauté fermière, Ray Solotki. 





Gouvernement des 


Territoires du Nord-Ouest 


DES QUESTIONS OÙ DES PRÉOCCUPATIONS 
SUR LA COVID-19 AUX TNO? 


Composez le 8-1-1 (ligne accessible aux TNO de 8 h à 20 h, tous les jours) 


Écrivez à l'adresse covid@gov.nt.ca 


Répondez aux questions de l’Outil d’auto-évaluation en ligne pour la COVID-19 


Communiquez avec votre service de santé publique ou votre centre de 


santé local 


Composez le 8-1-1 (si vous avez besoin d'aide pour accéder à cette information) 





Composez le 9-1-1 


Composez le 1-833-378-8297 (la ligne Protégeons les TNO est accessible 


en tout temps aux gens à l’intérieur et à l'extérieur des TNO) 


Écrivez à l'adresse protectnwt@gov.nt.ca 


Écrivez à l’adresse covid-19@wscc.nt.ca 
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Kronik 


Épidémik 


Suivre l’actualité québécoise et canadienne en s’arrachant littéralement 
les cheveux et chérir le rêve impossible que ça cesse. Qu'’après l’arrêt, plutôt 
que de reprendre, ça se renverse, ça s'écroule pour de vrai. Ce pouvoir de 
mort. Ce pouvoir de merde. Cette logique néolibérale assassine. Ce projet de 
destruction de la terre et du vivant en continu. Peu importe ce qu’on détruit, 
en autant qu'on développe l’économie, n’est-ce pas ? Toujours cette ritournelle 
ad nauseam, cette excuse qui justifie tout. Et les enfants de nos enfants pour- 
ront s’alimenter de produits de synthèse et respirer de l’air artificiel dans Îles 
souterrains de ce monde, pour ce qu’on en a à faire. 

On en a marre, on vous dit. On ne veut plus de ce modèle destructeur, plus 
de colons crosseurs aux commandes, plus de marionnettes aux discours creux 
qui nous prennent pour des caves et nous entubent en secret. L'environnement 
n’est pas à vendre ! Ça prend quand même un minimum de bêtise et de cruauté 
pour s’acharner sur une biosphère déjà sinistrée. 

Avec le projet de loi 61, à l’aide d’un système de compensation financière, 
le gouvernement Legault transforme même les employés du ministère de 
l'Environnement en promoteurs de projets industriels destructeurs pour le 
territoire québécois. Faut le faire. Ça va gueuler tantôt. Et descendre dans la 
rue massivement, souhaitons-le. Et je ne parle pas de ce qui se passe en Alberta. 








Un véritable cauchemar pour tous les amoureux de la nature et de la vie. 

Ce n’est pas comme s1 on ne les avait pas vus venir de loin avec leurs gros 
sapins, avec leurs gros sabots d’urgence sanitaire. Le beau cover, la belle oppor- 
tunité, toi. Profitons-en donc pour faire des affaires ! Octroyons-nous des pouvoirs 
immenses pendant qu’on le peut, au profit de l’entreprise privée, au détriment du 
peuple et des générations futures, toujours. Rendons impossible toute forme de 
protestation etde contestation. Donnons carte blanche ànosti-namisles ingénieurs, 
les promoteurs, les contracteurs, les ouvriers de la destruction. Récompensons 
au passage les comtés — et que les comtés — qui ont voté pour nous! Exactement 
comme le faisait Duplessis dans les années cinquante. Non, mais. Que de progrès ! 

Et pendant ce temps, les faillites, l'endettement et la galère se poursuivent 
chez les petits commerçants, les restaurateurs, les travailleurs du milieu 
culturel et touristique... Laissés pour compte. Et les pauvres diables qui ont 
touché la prestation canadienne d'urgence peut-être même s’ils n’y étaient pas 
admissibles, parce qu’ils considèrent qu’ils ont autant le droit de vivre (manger, 
se loger) que l’employé du gouvernement fédéral ou le pilote d'avion payé 
malgré tout, et bien on leur prépare de belles peines d'emprisonnement ! … 
ANDJUSTICE FOR ALL... Ca vabien aller, disent-ils, mais surtout pour nous. 

Mélanie Genest 


Diversité 


{( FÉDÉRATION 
À FRANCO-TÉNOISE /-- 
OFFRE D'EMPLOI 


Coordonnateur du Centre intégré de services 
Yellowknife (Territoires du Nord-Ouest) 
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dé drepeenent tonesque des orrires chu Mél Char 


Sous la direction du président du comité consultatif, le 
candidat retenu administrera le Centre intégré de 
services et entreprendra entre autres les activités 
suivantes : 

- Élaborer et mettre en œuvre une vision globale des 
services d’accueil et d’intégration des nouveaux 
arrivants dans les Territoires du Nord-Ouest, en français 
et en anglais; 

- Participer à la collaboration efficace entre les divers 
organismes partenaires (en anglais et en français) qui 
offrent des services d’accueil et d’intégration des 
nouveaux arrivants dans les Territoires du Nord-Ouest; 
- Coordonner les activités des divers organismes 
membres du comité consultatif afin de faciliter la 
collaboration efficace dans l’atteinte des objectifs; 

- Faciliter la disponibilité des divers services d’immi- 
gration pour les nouveaux arrivants; 

-Planifier, préparer et appliquer divers budgets de 
projets; 

- Assurer la surveillance et les rapports financiers. 


CONNAISSANCES, COMPÉTENCES ET EXPÉ- 
RIENCE RECHERCHÉES 

- Au moins trois ans d’expérience dans la gestion des 
opérations et de projets; 

- Compétence en gestion et en leadership et capacité à 
travailler dans un environnement qui implique de 
multiples organismes; 

- Connaissance des problèmes et des enjeux du 
programme d’immigration du Canada et bonne compré- 
hension des programmes de soutien aux nouveaux 
arrivants. 


CONDITIONS DE TRAVAIL 

Le candidat retenu sera membre d’une équipe profes- 
sionnelle et diversifiée. 

Durée : Poste permanent. 

Avantages : Horaire de travail flexible et trois semaines 
de vacances dés la première année, en plus de 5 jours de 
congé payé additionnels pendant la période des Fêtes. 
Salaire : En fonction des compétences et de l’expé- 
rience. 

Date d’entrée en poste : À déterminer. 








Les candidats intéressés peuvent 
soumettre leur CV et une lettre de présentation 
confidentielle, rédigés en français ou en 

anglais, avant le 19 juin 2020 à l’attention de 
Mme Linda Bussey, directrice de la 
Fédération franco-ténoise, à l’adresse : 
dgfft@franco-nord.com 
Retrouvez l’offre d'emploi complète au 


CDETNO.com/job/6-14 
Nous remercions tous les candidats intéressés. 


à] 


Seuls les candidats convoqués à une entrevue 
seront contactés. 

















Une programmation spéciale 
pour les jeunes LGBTQS2+ 


Durant les mois d’avril et de mai, les jeunes LGBTQS2+ de Yellowknife ont eu accès 
à une programmation spéciale de la Rainbow Coalition of Yellowknife. Des séances de 
visionnement à distance sont possibles grâce à l’extension Web Nefflix Party. 


Jennifer Gravel 
IJL — APF — Territoires 


La coalition, qui opère à Yellowknife depuis 2011, 
aide les jeunes, les familles et les alliés à travers le 
territoire. Les activités regroupent normalement près 
de 30 programmes gratuits par mois, des soirées de 
peinture, des jeux de sport et des groupes de soutien. 

Comme les employés sont actuellement en télétra- 
vail, et ce jusqu’à ce qu'il soit sécuritaire de retourner 
au bureau, les activités en personnes ont été annulées. 


cames" 


Territoires du Mord£huest 











DEMANDE DE PROPOSITIONS 
Fonctionnement et entretien 
Parc Reine Élizabeth 
Avis d'appel d'offres n° 0000004102 
— Fort Smith, TNO - 


Au nom du ministère de l'Industrie, du Tourisme 
et de l’'Investissement, les Services partagés de 
l’'approvisionnement sollicitent des propositions pour 
la prestation de services relatifs au fonctionnement 
et à l'entretien (O&M) des parcs territoriaux Reine 
Elizabeth et des chutes Little Buffalo. 


Pour télécharger les documents de demande de 
propositions, veuillez vous inscrire sur le Portail 
d'approvisionnement du GTNO : 
https://contracts.fin.gov.nt.ca. 


Les soumissions doivent nous parvenir au plus tard à 
15 h, HEURE LOCALE, le 19 juin 2020, aux endroits 
indiqués dans les documents de demande de 
propositions. 


Pas de rencontre avant soumission 


Renseignements généraux : 
Administrateur des contrats 
Services partagés de l’approvisionnement 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest 
Téléphone : 867-872-7411 
Courriel : PSSTendersFortSmith@gov.nt.ca 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
GTNO s’applique à la présente demande de 
propositions. 











WWW.£gOV.nt.ca 


« Lorsque nous avons fermé, nous n’étions pas du 
tout préparés à livrer des programmes en ligne, au 
départ », mentionne la directrice générale, Chelsea 
Thacker. Depuis, les efforts ont été mis sur les priorités 
de l’organisme : la santé mentale, le soutien des parents 
et la création d’espaces pour les jeunes où 1ls peuvent 
s'engager et être eux-mêmes. « Nous continuons aussi 
à offrir des ressources que nous trouvons ou que nous 
créons à l’interne », ajoute-t-elle. 

Cette décision a même permis à l’organisation 
d'atteindre plus de jeunes et de familles LGBTQ2S + 
à travers le territoire, avec des participants en ligne 
de Hay River, d’Inuvik, de Fort Smith et d’autres 
communautés. 











Se connecter à l’ère virtuelle 

Netflix et d’autres plateformes de diffusion en 
continu sont devenues une source de connexion sociale 
pendant la pandémie de la COVID-19. Privés de bien 
d’autres choses à partager, les gens se rassemblent 
autour de l’expérience du visionnement simultané 
dans des maisons séparées. 

La Rainbow Coalition essaie de trouver des films et 
des émissions quireflètent sacommunauté LGBTQ2S-. 
Depuis le début de cette programmation virtuelle, 
l’organisation offre le visionnement de séries et de 
films comme « Schitt’s Creek » et « Si tu savais », 
qui présentent tous les deux des personnages queers 
et des histoires d’amour. 











En prospective pour l'été 

Le mois de juin débute avec une nouvelle program- 
mation et de nouveaux outils. Puisque les visionne- 
ments de films et de séries sont très populaires, ils seront 
toujours de la partie en juin. « Nous venons d’acheter 
un tout nouvel équipement d'enregistrement vidéo 
pour que les visionnements de groupe continuent ! », 
révèle Chelsea Thacker. Un serveur Minecraft a aussi 
été acheté, ce qui permettra un ajout aux activités. 

Selon elle, les activités qui auront été créées durant 
la pandèmie deviendront permanentes dans l’après- 
COVID. 

« Nous allons certainement continuer à faire de 
la programmation en ligne parce que nous voulons 
décentraliser le travail que nous faisons à Yellowknife 
etatteindre toutes les collectivités des TNO », explique 
la directrice. « C’est une occasion que la coalition se 
voit offrir grâce aux circonstances. » 

Même si aucune date n’est fixée pour laréouverture, 
l’équipe de la Rainbow Coalition semble avoir hâte de 
revoir les jeunes en personne. 
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Le refuge pour femmes situé à Iqaluit est l’un des seuls à accueillir les femmes 


inuites victimes de violence. 
Nelly Guidici 


Il y a un an, le comité responsable 
de l’Enquête nationale sur les femmes 
autochtones disparues et assassinées ren- 
dait son rapport final après quatre années 
d'enquêtes à travers tout le Canada. Pavé 
de plus de 500 pages, le second volume 
appelé « Réclamer notre pouvoir et notre 
place » présentait une longue série de 
lignes directrices permettant la mise en 
œuvre des appels à la justice. 

Dans une recommandation de l’En- 
quête concernant les appels à la justice 
propres aux Inuits, on peut lire : « Nous 
demandons à tous les gouvernements de 
mettre sur pied des refuges, des maisons 
de transition et des maisons d'hébergement 
de deuxièmes étapes sécuritaires pour les 
femmes et les filles inuites qui fuient la vio- 
lence. De telles maisons etrefuges doivent 
être établis dans toutes les communautés 
inuites et dans les centres urbains ayant 
une grande population inuite. » 


Le 29 mai dernier, l’annonce du premier 
ministre Justin Trudeau de débloquer 44,8 
millions $ pour la construction de dix 
nouveaux refuges dans les communau- 
tés des Premières Nations situées dans 
des réserves d’un bout à l’autre du pays 
a indigné la présidente de l’organisme 
Pauktuutit qui représente les femmes 
inuites du Canada. 

« Cette annonce est profondément 
décevante. C’est comme si les femmes 
inuites avaient encore été oubliées et que 
nos voix étaient tombées dans l'oreille 
d’un sourd », a déploré Rebecca Kudloo. 
Cette décision qui concerne les réserves 
autochtones exclut de facto les collectivités 
inuites qui sont des municipalités et non 
des réserves. 

« En raison du manque de refuges, les 
femmes inuites se déplacent souvent vers 
le Sud à larecherche de sécurité, mais elles 
deviennent vulnérables à d’autres formes 
de violence et de dangers », indique la vice- 
présidente de Pauktuutit, Gerri Sharpe. 
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Oscar Aguirre 


La rencontre de Christophe Willibard Gluck avec le danseur français Jean-George 
Noverre, et son embauche par la troupe italienne des frères Mingonti à Dresde, en 1747, 
propulse sa carrière comme compositeur de musique vers deux axes du développement 
de la musique classique : le ballet et l’'opera bouffa. 

Jean-George Noverre nait à Paris le 29 avril 1727, considéré comme la Journée inter- 
nationale de la danse. Depuis son enfance, 1l développe non seulement d’excellentes 
habiletés motrices en contrôlant les gestes et le mouvement corporel dans la géométrie 
de l’espace au gré du rythme de la musique, mais aussi en maitrisant les théories que 
cela sous-tend. Dans sa jeunesse, ces compétences sont appréciées dans les cours de 
France et du Saint-Empire romain germanique. Il est engagé par la troupe des frères 
Mingonti en 1746. Dans cette troupe, 1l fait la connaissance de Gluck, qui lui transmet 
le principe philosophique de représentation des émotions dans l’opéra et l’importance 
de le transposer dans le ballet. 

Le ballet nait en France en 1581, lorsque Catherine de Médicis organise la présenta- 
tion de Circé (pièce aussi appelée Ballet comique de la reine), avec la collaboration du 
chorégraphe Balthazar de Beaujoyeulx et des compositeurs Jacques Salomon et Girard 
de Beaulieu. Ils y intègrent les formes de danse élaborées dans les balletos italiens et 
les principes que Domenico de la Piacenza avait décrites dans le premier traité écrit sur 
la danse intitulé De arte saltandi et choreas ducenti, en 1455. 

Durant la période baroque, les ballets sont présentés sous la forme de ballets de cour, 
dont la plus majestueuse est celle du Ballet de la nuit, dans lequel joue le roi Louis XIV, 
et légitime symboliquement ainsi son titre de Roi-Soleil. C’est lors de sa gouvernance 
que Pierre Duchamp, directeur de l’Académie royale de la danse à Paris, systématise 
les cinq pas fondamentaux du ballet. Ces pas sont repris et étoffés par Pierre Rameau 
en 1725 dans ses écrits Le maitre à danser et L'art d'écrire et de tracer toutes sortes 
de danses de ville. 

L’axe de développement du ballet au baroque se caractérise par sa forme cellulaire 
à l’intérieur d’un système-spectacle. La danse est campée sur des arias, des récitatifs 
et des pantomimes pour exposer une thématique. Le danseur s'illustre par sa maitrise 
du mouvement costumé semblable à celle des acrobates, et non comme véhicule de 
l'émotion. Ces préoccupations occupent les réflexions et les conversations de Noverre 
et de Gluck lors de leur rencontre en 1747. Leurs conversations fondent les principes 
présentés par Jean-George Noverre dans son livre Lettres sur la danse publié en 1760, 
qui propulse la trajectoire du ballet. 





L’auteur anime habituellement Trésor de la musique classique à 21 h, 
la diffusion de ce programme est actuellement en pause sur Radiotaiga.com. 


Manque d'infrastructure 
pour les femmes de l'Arctique 
victimes de violence 


Dans la foulée du rapport de l’Enquête nationale sur les femmes 
autochtones disparues et assassinées, les femmes inuites réclament une 
aide comparable à celle accordée à leurs sœurs des premières nations. 


En réponse à cette décision, Mme Ku- 
dloo a demandé un investissement immé- 
diat de 20 millions $ pour financer la 
construction de 5 nouveaux refuges pour 
les femmes et les enfants inuits. Bien que 
le choix des collectivités n’ait pas encore 
été arrêté, les refuges seraient situés au 
Nunavut en majorité, mais également à 
Ottawa qui compte la plus forte population 
inuite urbaine au Canada. 

À l’heure actuelle, les femmes inuites 
sont 14 fois plus fréquemment victimes 
de violence que les autres Canadiennes, 
alors que 37 communautés inuites parmi 
les 51 quecomptel’Arctique canadien n’ont 
pas d’endroit sécuritaire pour accueillir 
ces femmes. 

Le problème majeur réside dans le 
manque d'infrastructure. Selon Gerri 
Sharpe, «le principal obstacle est l’infras- 
tructure et la somme que nous avons 
demandée incorpore les couts des maté- 
riaux ainsi que les couts de transport ». 

Afin de trouver une porte de sortie, 
Mme Kudloo est en discussion intensive 
avec les instances fédérales ainsi qu'avec le 
sénateur du Nunavut, Dennis Patterson. De 
son côté, Mme Sharpe ne cache pas sa frus- 
tration, mais estime qu’une solution peut et 
doit être trouvée avant la fin de l’année 2020. 


Une situation différente au Yukon 

Dans le territoire du Yukon, le refuge 
de Dawson, qui peut accueillir une 
dizaine de personnes, est ouvert aux 
femmes des communautés du Nord 
comme Old Crow, Mayo ou encore Pelly 
Crossing. 

La directrice générale du refuge, Jen 
Gibbs, indique que l’organisme doit faire 
face à des défis différents de ceux ren- 
contrés au Nunavut. En effet, l'organisme 
subit un sous-financement chronique qui 
ne lui permet pas d’embaucher plus d’une 
personne par quart de travail. 

Cependant, cette situation ne les 
empêche pas d’aller de l’avant et de 
proposer des séances d’information et du 
matériel de sensibilisation à la violence 
familiale. Toutes ces activités sont en 
partie financées par des dons. 

« C’est un défi à la fois grand et 
complexe, mais nous travaillons fort 
en partenariat avec la Première Nation 
de T’rondëk Hwech'in, car la ville de 
Dawson est au cœur de son territoire 
traditionnel. Pour nous, il est très impor- 
tant de travailler en partenariat avec eux, 
car, c’est une façon de promouvoir la 
réconciliation, qui est l’une des étapes 
de la décolonisation », conclut-elle. 


Venez travailler 
avec nous! 


Le gouvernement des Territoires du Nord-Ouest (GTNO) offre 
des programmes et des services à plus de 44 000 résidents 
répartis dans 33 collectivités à travers les Territoires du 
Nord-Ouest. Pour remplir cette mission, nous avons besoin 
d'une équipe talentueuse et diversifiée d'employés dévoués 
et représentatifs du public que nous servons. 


Faire carrière au GTNO, c'est saisir l’occasion d’avoir un 
métier qui a du sens, tout en bénéficiant d’un généreux 
salaire et d'avantages sociaux intéressants (retraite, congés 
payés, assurance-maladie). 


Consultez le site www.travaillezaugtno.ca dès aujourd'hui. 
Découvrez les dernières offres d'emploi et rejoignez notre 
groupe de talents afin de recevoir des avis automatiques pour 
les postes qui vous intéressent. 


WwwyW.travaillezaugtno.ca 
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CEÉLEBRONS LA FRANCOPHONIE TENOISE 


Let's celebrate NWT'Ss francophonie 
BBQ Il d sf Informations, via nos pages Facebook : 
’ ra ye, e S, Informations via our À perse pages: | 


spectacles, yoga... 
PARTOUT AUX TNO! 
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